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miliciens anglain et cl eaicllq aux postes nienacs, actes qui C'est à tort (ue des écrivains l'ont confondu avec cet autre
resteront cklèbres dans les annales ilitaires. (1) Ca Mt.fontgome pii, en 17&59, commit dans la côte ti eau.

os erle étaient et considérab)es elles ne a élO'ientprédes actes de la lus grande atrocité. L'hitoire a rectii
' ing hom es iu et il treizo loeès Au noilre les cette erreur. ýI)

uorts tiient lo capitaine nIerson, le la marin . irer, En 1818, M. Lewis vit réclanmer au nan du CongrèS, les
constructeur de navires, et titi C:unadien. restes <lu générail Montgomery, son parent ; on s'empreisa d

Le Ainricai:is firent les pertes Sensibles dans la personne lui remettro ces dépouilles chères aux Ainéricain.4, et elles
du leur général de ses aitle.de.c:mlpMcPhlersoi et Chescnian furent déposées avec grand pompe prés <le sol inOinument dfnis
't îles capitaineA ltendick, Ifunphreys et aà t(s ofllciers. (.) l'église de Saint-Paul, à New.York,

I o.e einlun tle s morotis pent être (à estimé ilu a Lrantisoixntll e, A jrés la tenLtativu ntathiureuse du 31 décoinbre, Ar.1old con
et celui de« prisminers à 42li; quarante de ces dlerniers(taintituisAt les débris de son armine ( homes environ) à ime

leàf. l. otticiers furent, conduitt t4 Séinaire, les autr4s petite distance dle la ville. Sa situation devenait d1, plus ë'n
pri-onaiers ui Convent<los lilcollets. Quelues jours aprs, il plus critique: les malides étaient en grand inombre, les vii'ne's

fAir. nt itsfrvs à la prison de la ruo auîphîine. On prit, le manquaient, et le4 canliena le déilaissaient plou a peu. (2)
plus grndil soin il'eux, surtout des bleasss, et d'aîàr's le téamoi 'l'oitefois il continua le blocui de la ville, et it briller ti graanl
image <l'uini prisonnier, #lui lut. plus tard le juge lleury, tous nombre de raisonldde fatubourgs Carleton, le on côté.
lurent traites avec la inénie sollicitudo que les soldats anglais. ordonnîa If. démolir oit d'incendier celles qui étaient le pluîs

Atprès le combat lu J), C:Irletonm envoya examniner le roste près de l: ville. - Les deux fauubouirg< <litanguinet, coznpos
de Prés.de.Ville. M. .Inines 'lThompsonî trouva û une légère de plus le deux cents iaisons furent entièrenent ruinés,

glistaince de la barrière los corps de Montgonery et de ses aides- Carleton permit al colonel Mcl.ean d'enrôeer quatre-vingt.
&le canI lresqî1ue ensevelis dans la neige.etdixantrescadavres. quinze prisonniers Iostonnais, qui l'abord se comportèrent

il s'empara de lépée du génral qu'il coserva toute sa vie et assez bieni niais quelq1ues-uns t entre eux ayant deserté, ils
tr.:usnuît A sa famille comnie une relique précieuse. (3) Après furent, mis en prison. An mois le inars*, les prisonniers ten-
avoir fait Identifier le corps <le Montgonery, il le transporta tèrent de s'évader. Leur projet était de tuer la garde et s'ils
dans la denourode FranmçoisGodIbout, de la rueSaint.Louzis. (4) réussissaient, d Wernparer de la porte SaintJean. Ils devaient

.rleton ordonna de le niettre dansit un nagnifique cercueil, alors brûler trois. maisons afin d'avertir Arnold qu'ils étiaient.
et le fit enterrer privénient, mais <'une manière convenable, maitres le ce po-ste et de lui faciliter l'entrée de la ville. Le
par le inine 2T. 1 honilîson, près le la porte Saint-Louis. les complot l'ut découvert la 'eille de son exécution, et Carleton
cèrêmttionies religieuses furent faites par le Rév. M. Motttnoliu, fit inettre les coupables aux fers;ý les oilliciers détenus au: .S*'i

chapelain de la garnison. naire n'avaient eu aucune connai,îsanc, <le cette alliire. (:>
Conminu on le voit, le Gouverneur se montra genéreux envers Les, Américains ayant reçu quelnes renforts se rapprn.

tui ad-.ersaire qui avait été été autrefois son nini et son cOrMpa chèrent le la ville. Au printemp s, Arnold partit bour Montréal,
gon d'rmes sur les chips de bataille. Montgomery méritait et son successeur le générml Vooster éleva des batteries U

hien cette marque de svinpathie et de respect, lui qui avait. Saint-oci sur les Buttes à Neveu et à Lévis mais elles ne
montr4é, aui milieu le ses succès une modération dont l'iistoire tirentaticun doinmage.
mile peu d'exemples. La mOrt.âe ce brave l'ut vivemneunt, regret- Vers la nème temps, au mois <le ma's M de Ben'deu ancie
tle; ses soldats et ses compatriotes le. pleurèrent amèrement, capitaine canadien et seigneur <le Ulle-aux-rues, forina le

et le Cougrès décidit d'élever un imonumentita inmémoire. On projet. le s'emparer (le la batterie de Lévis et de secourir la
vo fait dans ce capitaine uti honme d'élite. olnt le passé était garnison. Il réunit ù ce te lin environs 100 canadiens qu'il leva

s tacle. Dopuis le comiencement decette guerre ilétait dans les paroisses de la rive sud dt ftleuve, ent Ias d Québee.
allé dle succès en succès griied A son habileté et à sa bravoure, Mais les Américains, instruits do «Son dessein, lui opposèrent
il avait conquis les tróis.iluarts ilu Caiulad enfin 'i avait 1mdtachementdesoldatsetCanadiensrobellesquiattatqutèrent,
uIcconbée sa chute était att moins glorieuse. àSaintierre de la itivière <lu Sud, soi avant-garde coinposée

<le soixante hommes et la Imnirent en déroute. M de, Beaijeu
par son coirage et so<int r liit lans le coin bit du Santiti-at' Tut' alors obligé de congédier ses volontaires. Il avait perdu

lo, t cont ribmum ponr bauco au succs dle la journée. \Aussi reçut-
l felicitatins de Cai'l'to, et en reoraisinc' le sa blravour" I Iiclr ont gomer n'tait ilus capitaine ci 1759 l h l,

eiii' commission le lientenant ilfan le 84e régiSliînI. Plus tart, il il 1'étuîai t pais à Québec ti temps île Wolle. Voir /loc' kk<tiis 'tiigu
lt 'l'v au graile de colonel ilais li milice et lorspqie la coistitl- f Ch olonial hîistor'Of uhe Slel of ew York. Vol 8, piage 6 l

tiîul le 17 '1 frit cctroyée; le conmt' de l'von ut ilaait une l'Allin le luristé ipar J. M. Lenifioc.
partie dfi' la rive sud (k 'Thllom l' «I.sl ettc. l le choisit Pour son Voici un extrait d'une lettre d'Atrnld dtée du il janvie'

ut penflart le 'riier NIal'ent. )aubonl-gès inourli Th charge wh'icl lias levolved upon me, Jias elen a iosl
ennal n1 78, A l'âge le 51', ans. Voit' la brocliire intitu -e ardulos task ,our last disaster so' dishearten'd the troops tlat i

/)Il oed ll uburgés. have lad tle greatest dfitliclty to k'eep th ait iltoge'theu'r. Oui' whole!
ih Dans lie dpchu aux ininistres anglaisle IènèralCrleton force. siic' 1hw ittack aiimounts to miore thanl seven uliniridl men,...

Mntionne sîcialnmet avec éloge la conitluite li ol. Cahtwll hi t )ir duty lias been extreinely lard ulý fatigning in thisi nclement
mit' Iuprs e't des capitane louchtteLaforce et Chiablut. Puis il ciiateWhiere hi snowt iw. bour fret Dit tlie vel Lut whal

ajoute: he miîlitia,* liritisl and Cand ad in eiavd wlith a stead i nent shlieus dlo hvlo aire lighuting for liberty ail tlieir coiiî<'i.
ness amil reslhtliioiai côu l not. liive Ien exected frO iln -cires li Seminaire le Québee.
mii'il to arms."'i1sge and llor/f.ec of Quîibe' address /y :(3> Aiu mois d'avril, Messieurs La.'inotihie et lPapineaui parirent ili
W. J. Anderen.) Nontrèal <outnfore' Carleton de ce qîui se passait <lams l'u

ý,.1 Extrait 'line l'ttre <lu rigadier-Gn 'at W'oostei' mn Coloniel district. Voici quel strataigime ils invilT-rent pour sénétre'îr lains
Wir'ni'r, en late ilit G janvier 1776 Quòlec C'est liadeax qiti racointe le fait:

Wih th gîtat'st df istross ef miii<<, I iow Sit lownli to ilnftorim youi' L'on lious ditlu'i est entrè dans. Ybec ' iessieurs:le \"loi
of luhe evemt ofan inifortimate. attiack iali flo Quc, betwe11 itral riîîue f assez comique Ces nessici rs ilt étiu 3 Ouî 1 jours
th li hiuîi rs «f i ainl 6 0f' the nmornin or the f 31st D'ceniher .ist. dfans e camp dic îles0 BostoniisihbhilMe en iuieiîliants. Le dlerilier jour

1n'orimtat inldleed for l IL telI our br'uav gienral Montgomery, his ils 'tainerent jusqIL laei'irei gaîde; là ils tirent cuire iiu îîuor-.
\ilo île î:ampî .\lPherson, CaptaiiC s n Captain lieirick of ceail îe ard .Lorsi' il l'ilt cuit l'tut d'eîtx le prit et seitit £< 'uiu',

11h1.ili' and two or thre3 siihialterti otlicers, ainI hetncensixty l'autre courit après lui, lu rättrapa et fiîrit seiiblant de se cliatniail-
uin îuiiinlred Private. tie tilihi iot certaiLninown, aind about ler. Celui (pi -oit le lail s'élhappa et f'ntrd deiia ènco'u ap"

tîî' lir 1b111i'etd olticers nif soluiers îmld' prison-ers; amont whiclu lors<'il l\it arrivé au' lernier senthi'le, il lui dit: fiiites-imîoi Iv
is fit. Col G 'eetu, j'fgefo'<ajor.liggsand a mnumber of'' ep' îlaisiî' de teni' tuî sac poion ui'tepui couu' ap'îtmon eam-

Ci jil ls nil inferiors olîc;s. Col, Arn1o110 wias woul in the Monrai emprt uo lard. i Le eionnire prit le sac 'et ainsi m111M
i thl! liginnîinug of the action, is was iajor Ogdn in the houlderi omic se lit û courir liurs l'autre. I.u' tactmiii<aire lii ''ioiu

/e ///s. cf Y. , v'ol. 8t hipîage GI. Cou's coIs ti vas le rattraler. Ell'e iimet, il, ont si hIlei ciiurni
%l: Thomp0son lransiit cette ép<u a Soi fils, M. J1me 'ho u'ils ont nmtr ilians ueibllecl linl ù lai main. fA> rusu' l't'St p,

sonI, riliit il y a uiielues alées ; ce ideriiu'i' l'a lrglui' A M. .Iamfis inalîiventée.
Th'lompusonarrowerqui a in l'oligenmne le e poser das la : l mmn nut Sal' citleh fatsv

jcori': onr' la tle uut ceitea ire. fai sivan
Cette petito mîaisoi exIste encore nuMot lu t <t voisine île d.itassi ule les gens de <l0fî* ont IA i tu' un chl' Il

em elue le i 'ho.ige 'Tessier. llk lporte li mituî':'îr.g. dl li2oi qu('iit Ont ilîls sur les murs. dhu c tlè h ii burg St.,'e n
nii Saint.f-,01iis. tIvivoit tine indiiptlion bu qui liulititit lu<en p cor n mi l1bit" h le foin ulevait ly 't mie inscri ption en c-s i

-le M i tllo y' r a Ût es h'u ii ', l ot' ili'foi, 1i 1 <iàiii l'nu/<u'è'>u.


